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La faune des pelouses steppiques valaisannes
et ses relations avec le tapis végétal.

III. Les Hétéroptères1

PAR

RAYMOND DELARZE2 et MICHEL DETHIER 3

Résumé.-DELAsRZE R., DETHIER M., 1988. La faune des pelouses steppiques
valaisannes et ses relations avec le tapis végétal. HI. Les Hétéroptères. Bull. Soc. vaud. Se.

nat. 79.1:49-59.
L'étude des Hétéroptères de 10 pelouses steppiques de la vallée du Rhône suisse, entre

Aigle et Leuk, a livré quelque 4200 insectes appartenant à 109 espèces. Le caractère
xérotherme accusé de la faune de ces milieux se marque par la présence d'espèces
subméditerranéennes inconnues des milieux secs du reste de la Suisse et d'Memagne. Les
variations locales de la composition faunistique sont nettement liées à la continentalité.
Toutefois des paramètres biotiques, tels que la présence de certaines plantes-hôtes,
semblent jouer un rôle très important.

Abstract.-DELARZE R., DETHIER M., 1988. The fauna of steppic grasslands in the
swiss Rhône Valley and its relations with the vegetation. HI. Heteroptera. Bull. Soc. vaud.
Sc. nat. 79.1:49-59.
During a survey of the Heteroptera of 10 steppic grasslands in the swiss Rhône valley,
between Aigle and Leuk, 4200 insects belonging to 109 species were collected. The

marqued xerotherm status of this fauna is enhanced by the presence of submediterranean
elements missing in other dry regions of Switzerland and Germany.

The local variations of the faunistic composition are clearly linked to the continentality.
However biotic parameters, as host plants, seem to play a very important role.

^Ce travail a été réalisé dans le cadre d'un travail de thèse à l'Université de Lausanne

(DELARZE 1986a).

^Institut de botanique systématique et de géobotanique, Université de Lausanne, Bâtiment
de biologie, CH-1015 Lausanne.

^Institut d'Hygiène, case postale 109, CH-1211 Genève 4
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1. INTRODUCTION

Cette note s'inscrit dans une série d'articles consacrés à l'étude faunistique de

pelouses sèches de la vallée du Rhône (DEL\RZE 1986b, 1987).
Nous nous proposons ici de décrire

-les caractéristiques générales des peuplements d'Hétéroptères de ces

milieux, par comparaison avec les pelouses sèches d'autres régions de

l'Europe moyenne,
-les variations locales de ces peuplements en regard de celles de la

végétation, par le biais d'analyses factorielles des correspondances (AFC).

2. METHODES

L'échantillonnage porte sur 10 stations réparties d'Aigle à Leuk, entre 550 et
800 m d'altitude, la plupart en position d'adret.

CHAI et CHA2: Crête de Maladeyres près Châteauneuf, steppe rocheuse à

Ephedra helvetica et Artemisia vallesiaca.
BAT: La Bâtiaz près Martigny, steppe calcicole à Stipa eriocaulis et

Koeleria vallesiana.
FOI: Follatères-1, près Branson, 600 m, pelouse steppique à Stipa

capillata sur loess.

F02: Follatères-2, près Branson, 550 m, idem, plus chaud.

GRA: Colline morainique près de Granges, steppe calcicole à Bromus
erectus et Koeleria vallesiana.

MAZ: Mazembroz près de Fully, steppe rocheuse à Stipa capillata.
PLA: Plantour près d'Aigle (VD), pelouse xerophile à Bromus erectus et

Stipa eriocaulis.
SAI1 et SAI2: Saillon, coteau à l'Ouest du village, steppe calcicole

rocheuse à Ephedra et Artemisia vallesiaca.

SAX: Saxon, le Dailley, steppe mésophile d'ubac, à Bromus erectus et
Adonis vernalis.

LEK: Leuk, coteau de Bergji-Platten, steppe calcicole à Stipa eriocaulis et
S. capillata.

Pour Saillon et Châteauneuf, les numéros 1 et 2 correspondent à deux
saisons successives de piégeages. Mise à part la station périphérique de

Plantour, rattachée au Xerobromion, ces pelouses se classent dans le Stipo-
Poion carniolicae, alliance phytosociologique caractérisée par la présence de

plantes des steppes de l'Est européen (Festucetalia valesiacae).

L'analyse de végétation de ces pelouses nous permet de les classer en
fonction de deux facteurs écologiques dominants: la xérothermie et la
continentalité (tableau 1).

L'échantillonnage à été réalisé de manière uniforme dans chaque station, à
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l'aide de pièges-trappes (pièges "Barbers") et de récoltes périodiques au filet-
fauchoir pendant la saison de végétation, en 1979 et/ou 1980.

Les déterminations ont été faites à l'aide des ouvrages suivants: STICHEL
(1955), WAGNER (1966,1967), WAGNER et WEBER (1964) et PÉRICART

(1983, 1987). Deux éminents spécialistes (L. HOBERLj\NDT, Prague, et J.

PÉRICj^RT, Montereau) nous ont apporté leur aide pour certaines
déterminations délicates.

Les effectifs de l'échantillonnage ont été réduits à 9 classes sur une échelle
logarithmique, puis traités par analyse factorielle des correspondances (AFC).

Pour chaque pelouse on a calculé les spectres biologique et chorologique
du peuplement.

STATIONS mésophiles intermédiaires xérothermes

subatlantique Plantour

intermédiaires Follatères-1 Mazembroz
Follatères-2 Bâtiaz

continentales Saxon Granges Saillon
Châteauneuf

Tableau 1 -Microclimat des pelouses étudiées

3. RÉSULTATS

Phénologie

Les récoltes par fauchage, très faibles en mai, augmentent de plus en plus
rapidement pour atteindre un pic très net en août (1979) ou septembre (1980).
La diminution des effectifs est rapide en automne, mais en octobre les

captures sont encore plus abondantes qu'en mai.
Les récoltes dans les pièges Barbers fluctuent dans des limites assez

étroites au cours de la saison, sans présenter de pic net.

Caractères généraux de la faune des Hétéroptères

Les Hétéroptères comptent quelque 700 espèces en Suisse. Présents dans

pratiquement tous les milieux, ils sont néanmoins surtout abondants et
diversifiés dans les endroits chauds. Prédateurs ou phytophages, vivant sur la
végétation, sur le sol ou dans l'eau, les Hétéroptères peuvent occuper des

niches très diverses et il n'est donc pas surprenant d'en rencontrer un nombre
élevé d'espèces dans les pelouses étudiées.

109 espèces ont été identifiées dans le matériel récolté (tableau 2, en
annexe). Quelques Miridés endommagés et une partie des larves n'ont pas été
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déterminés au niveau de l'espèce, et n'ont pas été pris en compte dans les

analyses. Les fauchages ont livré en moyenne cinq fois plus d'individus que
les pièges-trappes. Les Hétéroptères étaient près de deux fois plus abondants

en 1979 qu'en 1980, ce qui paraît lié aux conditions climatiques plus
clémentes de la première année (voir aussi phénologie).

Les phytophages plus ou moins spécialisés (liés à une ou quelques plantes-
hôtes) sont nettement plus abondants (souvent dominants) dans les fauchages

que dans les pièges Barbers. Dans ces derniers, les phytophages généralistes
dominent le plus souvent. Il semble que ces polyphages soient surtout bien
représentés dans les stations intermédiaires (voir tableau 1), tandis que les

espèces liées à une plante précise sont plus nombreuses dans les stations
xérothermes et/ou continentales.

Cette faune est dans l'ensemble très xerophile: seules 28 espèces n'ont pas
leur centre de gravité dans des milieux secs ouverts -d'après les indications
autoécologiques de HEDICKE (1935). Toutes les espèces dominantes
(Chorosoma schillingi, Deraeocoris serenus, Ischnocoris punctulatus,
Lygaeosoma reticulatum, Macroplax fasciata, Ortholomus punctipennis,
Rhyparochromus immaculatus, Starla lunata et Tingis maculata) sont
exclusives des pelouses xerophiles. Seules deux d'entre elles figurent (avec
une fréquence inférieure à 1%) dans les Mesobromion étudiés au pied du Jura
neuchâtelois par GONSETH et SCHL^EPPY (1985). La prospection de nos
pelouses a par ailleurs livré quatre espèces sub-méditerranéennes nouvelles

pour la Suisse: Neottiglossa lineolata, Catoplatus carthusianus, Chara-
gochilus weberi, Deraeocoris serenus -voir DETHIER et DELARZE (1984).

Ces données peuvent être comparées à celles provenant du Nord des

.Alpes. Outre l'inventaire neuchâtelois précité, nous avons consulté des

travaux allemands et autrichiens, qui concernent le Mesobromion, le Xero-
bromion (SCHWOERBEL 1957, MUELLER et al. 1978, HEUBLEIN 1980), le
Calluno-Genistion (RABELER 1947), les Festucetalia valesiacae (FRANZ
1936, KAISER 1950, GAUCKLER 1957), les Festuco-Sedetalia (PENTH
1952), et les Corynephoretalia (SCHUMACHER 1912, MARCHAND 1953).

Près de la moitié des espèces des stations allemandes et jurassiennes ne se

retrouvent pas dans nos piégeages: ce sont en majorité des mésophiles (p. ex.:
Capsus ater), et les espèces considérées comme pontiques par les auteurs
allemands (Coriomeris scabrinodis, Brachycoleus scriptus, Plagiognathus
albipennis, etc.).

Les espèces en commun sont d'une part des espèces répandues dans la
plupart des groupements herbacés (Acalypta parvula, Notostira erratica,
adelphocoris lineolatus, Carpocoris pudicus, Eurygaster maura, Nabis
mirmicoides, etc.) et d'autre part des espèces plus localisées dans les pelouses
xerophiles (Berytinus signoreti, Chorosoma schillingi, Copium clavicorne
(-cornutum), Graphosoma italicum, Coptosoma scutellatum, Coriomeris
denticulatus, Emblethis verbasci, Ortholomus punctipennis, Starla lunata,
Phymata crassipes, Prostemma guttula, Sciocoris microphtalmus,
Syromastes rhombeus, Rhinocoris iracundus, Tingis maculata, etc.).
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Par contre, plusieurs espèces abondantes dans nos récoltes valaisannes

(présentes dans plus de 4 stations et plus de 20 individus au total) sont rares
ou manquent dans les groupements du Nord des Alpes: Charagochilus
weberi, Deraeocoris serenus, Dicranocephalus albipes, Holcostethus
sphacelatus, Ischnocoris punctulatus, Lygaeosoma reticulatum, Macroplax
fasciata, Odontotarsus purpureolineatus, Rhinocoris erythropus,
Rhyparochromus immaculatus. Ces distinctives sont toutes des espèces

présentes dans la région méditerranéenne occidentale (VILLIERS 1977).
De nombreuses autres espèces méridionales figurent dans notre inventaire,

avec une fréquence moindre: Bathrostethus annulipes, Camptopus lateralis,
Carpocoris purpureipennis, Copium teucrii, Coreus marginatus, Coriomeris
hirticornis, Heterogaster affinis, Liorhyssus hyalinus, Loxocnemis dentator,
Macroplax preyssleri, Melanocoryphus albomaculatus, Perytrechus
gracilicornis, Polymerus brevicornis, Rhyparochromus confusus,
Stagonomus pusillus.

Les peuplements d'Hérétoptères des pelouses étudiées ont donc un
caractère nettement plus xérotherme, par leur composition d'ensemble comme
par les dominantes, que ceux des Festuco-Brometea du Nord des Alpes.

Variations locales

Sur cette toile de fond xérotherme, les variations d'une station à l'autre sont
influencées, à l'échelon régional, par la continentalité et la présence de
certaines plantes-hôtes.

Une comparaison des spectres biologiques calculés à partir des effectifs
des 20 espèces les plus abondantes (78% du total) nous montre que les
stations de Châteauneuf, de Saillon et de Granges possèdent la plus grande
proportion de méditerranéennes.

Le premier axe de l'AFC des Hétéroptères (fig.l) correspond à un gradient
de continentalité (K), comme le montre l'ordre des stations sur cet axe:

Plantour-Mazembroz-Follat-Bâtiaz-Saillon-Châteauneuf-Granges-Saxon
(Chablais) (Valais inférieur) (Valais central)
La station de Leuk ne figure pas dans cette analyse, un incendie ayant

empêché d'y achever l'échantillonnage.
Les distinctives du pôle subatlantique (Plantour-Follatères) sont Aelia

rostrata, Deraeocoris ruber, Eurydema oleraceum, Eurygaster maura,
Heterogaster affinis, Holcostethus vernalis, Lygaeus saxatilis, Nysius
senecionis, Rhyparochromus phoeniceus, Tingis maculata et Odontoscelis
dorsalis. Cette dernière espèce est considérée comme caractéristique des

dunes maritimes en France par VILLIERS (1977), mais comme élément
pontique par GAUCKLER (1957)!

On peut distinguer au sein de cette tendance

-une variante mésotherme (Plantour), avec Dolycoris baccarum,
Graphosoma ilalicum, Nabis férus, Palomena viridissima et Pyrrhocoris
apterus.
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Eurydema ornatum
LoHOcnemis dentator

Dicranocephalus albipes Nabis férus

CH1

Corizus hyosciami

Rdelphocoris lineatus
ruo l Rhopalus parumpunctatus
L M jl

Megalonotus chiragra fll«dus calcaratus
Nabis rugosus
Prostemma guttula Syromastes rhombeus

| Staria lunata Promena uir.

Rhinoc.ir. Odonto$cdor pLfl
unn Carp.pudicus Graphosoma ital.

Emblethis uerb. Delia rostrata
Chorosoma Schill. I Copium clauicorne

K ^"hfnocoriV eryth Sfl1Sfl2 Ischnoc.punct. Pyrrhocoris apterus

Exolygus praten^isZZZ=Holcostethus sph. BAT-Nabis mirmi. Heterogaster affinis
Carpocons purp. ~7ìo^somus uarius- Tingis maculata

S«« Relia acuminata MflZ Ny.iu. senecioni*

Copium teucrii Odontotarsus purp. Deraeocoris rub.

Coptosoma scut. Eurygaster maura Stagonomus pusillus
rmStictopleurus punct.

Catoplatus cart. YVZ Chlamydatus pullus
Phytocoris uaripes
Piezodorus lit. Ortholomus punct.

i

Macroplax preyssleri FQ1 „v
¦ Charagochilus w.

Polymerus breuicornis
Peritrechus gracilicornis

' Capsodes gothicus
camptotus lat.

Eurydema ol.
Rhyparochr.phoen.
Holcostethus uern.
Rhyparochr.confusus
Lygaeus saxatilis

Figure 1.-Premier plan de l'analyse factorielle des correspondances des peuplements

d'hétéroptères.
Premier axe de l'analyse horizontal.
K: pôle continental
(Symboles des stations voir dans le texte, p. 50).
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-une variante plus thermophile (Follatères, Mazembroz), avec Camptotus
lateralis, Charagochilus weberi, Chlamydatus pullus et Rhyparochromus
confusus.

Les espèces du pôle continental (K: Châteauneuf-Saxon) sont en partie des

espèces plutôt xerophiles mais très tolérantes et répandues: Adelphocoris
lineolatus, Chorosoma schillingi, Coptosoma scutellatum, Exolygus
pratensis, Megalonotus chiragra, Neides tipularius, Piezodorus lituratus.
Mais ses espèces distinctives les plus significatives sont des méridionales
xérothermophiles: Carpocoris purpureipennis, Catoplatus carthusianus,
Cydnus aterrimus, Deraeocoris serenus, Dicranocephalus albipes,
Holcostethus sphacelatus, Loxocnemis dentator, Rhinocoris erytropus.
Aucune de ces espèces ne figure dans les pelouses du Jura étudiées par
GONSETH et SCHLAEPPY (1985).

Le deuxième axe oppose les adrets calcaires riches en squelette aux
pelouses moins calciphiles, ou sur sol plus profond (Saxon, Follatères,
Mazembroz). On ne reconnaît que partiellement le gradient xérothermique,
qui jouait un rôle essentiel dans le cas de la végétation. Il semble que la
présence de certaines plantes-hôtes joue ici un rôle non négligeable. Les
phytophages spécialisés sont plus abondants dans les pelouses calcaires. Ils
apparaissent en général dans les fauchages (Plantour, Granges et la Bâtiaz),
mais parfois aussi dans les pièges-trappes (Châteauneuf). Parmi les
distinctives de ce pôle calciphile on trouve Corizus hyosciami sur Ononis,
Eurydema ornatum sur Erucastrum, Cydnus aterrimus, Dicranocephalus
albipes et Alydus calcaratus sur Euphorbia.

Les distinctives du pôle opposé sont associées aux deux milieux les plus
denses et mésophiles: Saxon et Follatères. Il s'agit aussi bien de prédateurs -
Capsodes gothicus, Phymata crassipes- que de phytophages plus ou moins
spécialisés -Copium teucrii, Peritrechus gracilicornis, Eurygaster maura,
Macroplax preyssleri, Odontotarsus purpureolineatus, Ortholomus
punctipennis, Phytocoris varipes, Polymerus brevicornis.

En comparant le spectre des régimes alimentaires, on constate que les

fauchages livrent beaucoup de phytophages spécialisés, alors que les

généralistes se rencontrent surtout dans les pièges-trappes. Cela n'a rien
d'étonnant si on songe que les premiers se cantonnent sur une seule plante,
alors que les seconds vont d'un plante à l'autre en se déplaçant sur le sol. Une
exception concerne cependant les spécialistes liés aux racines de certaines
plantes-hôtes (Coryzus, Châteauneuf)

4. CONCLUSION

Bien que les Hétéroptères des pelouses steppiques soient pour la plupart des

xérothermes, les variations de la faune d'une station à l'autre montrent que ce

groupe, comme les Aranéides et les Diplopodes (DELARZE 1987), n'est pas
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sensible de la même manière que la végétation aux différents paramètres du
climat.

D'autre part, les plantes-hôtes jouent un rôle déterminant dans la
distribution de certaines punaises phytophages spécialisées.

Cette double dépendance, trophique et climatique, rend difficile l'interprétation

des analyses factorielles
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Tableau 2.-Catalogue des Hétéroptères

9 classes d'abondance 1=1 exemplaire capturé
2-2-3 ex.capturés 4=7-10 ex.
5-11-16 ex. 6=17-29 ex.
7=30-79 ex. 8=80-149 ex.
9=>150 ex. capturés.

(cumul sur l'année,
barbers et fauchages
confondus)

ordre des stations: Plantour, Bâtiaz, Follatères-1, Follatères-2, Mazembroz,
Saillon-1, Saillon-2, Châteauneuf-1, Châteauneuf-2,
Grange s, Leuk, Saxon.

A - nombre de stations ou l'espèce à été observée.
B nombre d'exemplaires au total.
+ espèce rare et intéressante.
* espèce nouvelle pour la Suisse (DETHIER & DELARZE 1984)

Pl Ba Fl F2 Ma SI S2 Cl C2 Gr Lk Sx / A (B)

Acalypta parvula (FALLERI)
Adelphocoris lineatus (GOEZE)

Aelia acuminata (L.)
Aelia rostrata BOHEMAN

Aethus nigritus (FAB)
Alydus calcaratus (L.)
Bathrostethus annulipes (COSTA)

*Beosus mantimus (SCOP)

Berytmus signoreti (FIEB)
Brachycoleus decolor REUTER

Calocoris alpestris MEY.

Camptotus lateralis GERMAR

Canthophorus dubius (SCOP.)
Capsodes gothicus (L.)
Carpocoris pudicus (PODA)

Carpocoris purpureipennis (DEG.)
*Catoplatus carthusianus (GOEZE)

*Charagochilus weben WAGNER

+Chlamydatus pullus (REUTER)
Chorosoma schilling! (SCHILLING)
Copium clavicorne (L.)
Copium teucrii (HOST)
Coptosoma scutellatum GEOFFROY

Coreus marginatus (L.)
Coriomeris denticulatus (SCOP.)
Coriomeris hirticornis F.
Coryzus hiosciami (L.)
Cydnus aterrimus (FORSTER)

+Deraeocoris punctulatus (FALL.)
*Deraeocoris ruber (L.)
Derephysia foliacea (FALL.)
Dicranocephalus albipes (FALL.)
Dictyonota tricornis (SCHRANK)

Dolycoris baccarum (L.)
Drymu5 silvaticus (FAB.)
Dyctina pusilla THORRELL
Emblethis verbasci (FAB.)
Enoplops scapha (FAB.)
Eurydema oleraceum (L.)
Eurydema ornatum (L.)
Eurygaster maura (L.)
Exolygus pratensis (L.)
Graphosoma italicum (L.)
Horvathiolus superbus F.
Heterogaster affinis HERR.-SCH.
Holcostethus sphacelatus (FABR.)
Holcostethus vernalis L.
Ischnocoris hemipterus (SCHILL.)
Ischnocoris punctulatus (FIEBER)
Jalla dumosa (L.)
Legnotus limbosus (GEOFFROY)

Liorhysus hyalinus (FAB.)

1 1 3 3 ] 1

3
2

2

2 2

7
1

4

10
4

(26)
(54)

2

3
3 3

3

2

5
1

5
1

1

1

1

1
1

2 3

4

4

5

6

3

3
1

3
1

1

1

1

1

2

1

(4 6)
(14)
(14)
(11)

(1)
(1)
(4)
(1)

(12)
(3)

(26)
1 6 1 3 4 (24)

7 3 4 1 2 2 5 3 3 12 (93)
1

1

4

1

2

2
(9)
(2)

2 2 e 1 2 5 (26)
; 2 3 3 (9)

2 3 2 1 3 6 5 6 5 10 (108)
3

1

2

2

5
1

2

2

1

3

2

2
5

2

1

4

1

1

2

1

4

1

2

2

6

6

2

3
3

2

1

1

4

8
4

5

2

5

3

4

3

1

(56)
(19)
(15)

(6)
(12)

(6)
(7)

(39)
(D

1

3

2

1

2

1

5

(104)
(4)
(1)

1 1 (1)
6

2

2 3 4

1
1

(30)
(1)
(2)

2 3

1

1 5
1

3

L 6 3 2 11
1

2

(88)
(1)
(5)

1 2 (9)
3 2 2 3 1

2

1

4

7

2
(20)
(11)

7 2 4 1

1

4

1

(51)
(1)

3 1 2 3 (8)
3 1

1

1

1

1 1

3 1 5 6

3
1

(29)
(4)
(1)

3 3 4 1 7 3

1

4 1

1

2

5 10
1

1

1

(107)
(1)
(1)
(2)
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PI Ba Fl F2 Ma SI S2 Cl C2 Gr Lk Sx /

Loxocnemìs dentator (FAB.)
Lygaeus saxatilis (SCOP.)
Lygeosoma reticulatum (HERR.-SCH.)2
Macroplax fasciata (HERR.-SCH.)
Macroplax preyssleri (FIEB.)
Megalocoera recticornis (GEOFFR.)
Megalonotus chiragra (FAB.)
Melanocoryphus albomaculatus (GF)
Nabis apterus (FAB.)
Nabis férus (L.)
Nabis mirmicoides (COSTA)
Nabis rugosus (L.)
Neides tipularius (L.)

*Neottiglossa lineolata (MÜLSANT)
+Notostira erratica (L.)
Nysius senecionis (SCHILLING)
Nysius thymi (SCHILLING)
Odontoscelis dorsalis (FAB.)
Odontotarsus purpureolineatus L.
Ortholomus punctipennis (H.S.)
Pachytomella parallela (M.-D.)
Palomena prasina (L.)
Palomena viridissima (PODA)

Peritrechus geniculatus (HAHN)

Péritrechus gracilicornis (PUTO)
Phymata crassipes (FAB.)
Phytocoris varipes BOHEMAN

Piezodorus lituratus (FAB.)
Pionosomus varius (WOLFF.)
Plinthisus brevipennis (LATR.)
Polymerus brevicornis REUTER

Polymerus unifasciatus (FAB.)
Prostemma guttula (FAB.)
Pyrrhocoris apterus (L.)
Pyrrhocoris marginatus (KOLENAT)
Rhinocoris erythropus (L.)
Rhinocoris iracundus (PODA)

Rhopalus conspersus (FIEB.)
Rhopalus parumpunctatus (SCHILL.)
Rhopalus subrufus (GMELIN)
Rhyparochromus immaculatus ROY

Rhyparochromus alboacuminatus L

Rhyparochromus confusus (REUTER
Rhyparochromus phoeniceus ROSSI
Rhyparochromus pineti (HERR.-SCH.).
Sciocoris cursitans (FAB.)
Stagonomus pusillus (HERR.-SCH.)
Staria lunata (HAHN)
Stenodema sp.
Stictopleurus abutilon (ROSSI)
Stictopleurus punctatinervosus F.
Stygnocoris sabulosus SCHILL.
Syromastes rhombeus (L.)
Thyraeocoris scarabaeoides (L.)
Tingis maculata (HERR.-SCH.)
Tropezonotus arenarius (L.)
Tropistethus holosericeus (SCHA.)

1

7 5

3 2

2

(6)
(54)

2 7 4 8 4 3 7 7 1 7 IC (530)
7 1 4 3 6 4 2 2 6 6 10 (129)

5

1 3 3

3

1

1

4 3

4

1

5

1

2

1

1

2

(21)
(7)
(1)
(2)
(4)

(15)
4

2

3 6

1

3

3

1

4

5

1

5

2

8

5

3
1

2

(69)
(21)

(3)
(2)
(7)

1 1 3

1

(4)
(2)

7 1 1 2 2 1 2 6 9 (79)
1 2 2 1 4 1 2 3 9 (542)
6 6

2

3

2

6

2

9 1

5

1

6

1

1

4

1

2

(26)
(3)

(16)
(25)

(4)
(4)

1 3 2 1 4 1 6 (19)
5 5 6 1 3 3 7 (68)
1

3
1

1

2

4 2 2 2

3

2

5

1 4

5

3

3

2

(7)
(17)
(11)

(4)
(17)

1 1

1 2

2

6

3

2

(8)
(6)
(6)

1 4 2 6 (16)
3 2 3 3 2 3 4 9 (52)
2 1 3 2 1 7 (14)
1 2 3 (6)
2 4 1 4 (12)
3 3 2 3 6 IC (105)
2

1

1 4

4 2

2
3

1

(12)
(2)
(3)
(4)

2 2 5 3 3 8 (41)
1 3 3 (7)

9 7 5 7 6 10
1

(446)
(1)

1

1 1

1 1

1

4

2

(1)
(7)
(2)

3 1 4 3 2 2 9 (35)
2 1 (2)
6 8 5

2

1 4 8

5

7

1

1

(472)
(16)

(2)
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